
BISSE DE LENTINE

À tire-d’aile sur les hauteurs de Sion

Comme un avion qui décollerait sur la 
piste de l’aéroport de Sion, nous 
prenons les airs sur la colline de 

Mont-d’Orge et son prestigieux vignoble. 
Partis du Pont-de-la-Morge, nous laissons 
derrière nous la région de Conthey pour  
nous élever en douceur au-dessus de la 
plaine du Rhône. Au fur et à mesure de 
notre ascension, nous embrassons tout le 
Valais du regard, de Martigny à Loèche. 
Après un bout d’asphalte, vite oublié, nous 
suivons maintenant le tracé d’un bisse, 
construit en 1885, et qui achemine l’eau du 
lac de Mont-d’Orge au flanc sud du coteau. 
D’origine naturelle, cette étendue d’eau en-
tourée de roselières est un site protégé, 
abritant une diversité importante de fleurs 
et d’animaux. Sans trop nous attarder dans 
ce climat très particulier, nous abandon-
nons le miroir lacustre dans lequel se re-
flètent les premières neiges des cimes al-
pestres pour rejoindre les parchets abrupts 
surplombant la route qui relie Sion à Sa-
vièse. C’est alors que nous tombons sur le 
premier panneau jaune indiquant le tracé 
du bisse de Lentine qui nous soulève en-
core un peu plus à travers le vignoble. En 
contrebas, la ville de Sion offre son meil-
leur visage. En cette splendide journée 
d’automne, le point de vue sur les collines 

de Valère et Tourbillon est particulière-
ment avantageux. Dans notre dos, la masse 
somptueuse du Haut-de-Cry est une pré-
sence constante tout au long de notre par-
cours.
Après une courte et rude montée, nous em-
pruntons maintenant un étroit sentier de 
terre qui serpente à travers le vignoble. 
Nous avons rejoint le bisse de Lentine, 
construit dans les années 1860 et que nous 
suivons dans le sens contraire à son écoule-
ment. Tantôt à ciel ouvert, tantôt canalisé, 
il court à flanc de coteau, offrant aux Sédu-
nois un balcon imprenable sur leur ville. Au 
lieu dit Diolly, un hameau lové dans un pay-
sage essentiellement viticole, et marqué 
par la présence de murets de pierres sèches, 
nous prenons la direction du village d’Or-
mône, situé sur la commune de Savièse.  

Sapins enneigés au loin
Désormais entraînés vers le nord,  nous 
sommes confrontés à un saisissant 
contraste s’offrant à nos yeux: le liseré gla-
cé des forêts enneigées, du côté des 
Mayens-de-la-Zour, tranche avec les cou-
leurs flamboyantes des vignes qui grimpent 
très haut. Et comme pour souligner avec 
plus de force encore ce passage de l’au-
tomne à l’hiver, la nature nous gratifie d’un 

tourbillon de feuilles mortes aspirées dans 
l’azur pour une ultime danse saisonnière. 
Laissant derrière nous des chemins vici-
naux, nous nous engageons désormais 
dans un environnement plus forestier, au 
fur et à mesure que nos pas nous rap-
prochent des rives boisées de la Sionne. 
C’est dans cette rivière que le bisse de 
Lentine prend sa source, à 776 mètres 
d’altitude, avant de filer irriguer les vi-
gnobles saviésans et sédunois,  tout au 
long de ses 3,25 kilomètres. À Drône, on 
ressent tout à la fois la puissance minérale 
de la montagne et l’énergie végétale et ter-
rienne de la vigne. La tentation est grande 
de poursuivre notre chemin en direction 
de Grimisuat, dont on aperçoit les toits de 
l’autre côté de la vallée de la Sionne. Mais  
il est temps pour nous d’en découvrir le 
cours en cascade. En freinant des mollets, 
nous entamons ainsi une descente sans 
concession en direction du chef-lieu va-
laisan. La rivière se faufile dans un étroit 
vallon pour finir par disparaître sous la rue 
du Rawil, dans les hauteurs de Sion. L’arri-
vée en ville de Sion est si rapide que l’on a 
le sentiment d’avoir atterri dans un autre 
monde. Qu’on était bien «en haut là», 
comme disent nos amis Valaisans.

Nicolas Verdan n

Du Pont-de-la-Morge à Drône, les bisses du Mont-d’Orge et de Lentine 
nous propulsent dans un paysage grandiose dominant la plaine du Rhône. 
Du vignoble, on gagne le vallon boisé et sauvage de la Sionne.  

1. Le lac du Mont-d’Orge se présente comme un grand étang aux rives sauvages que l’on peut longer sur un sentier pédestre. 2. Ce parcours 
offre l’un des plus beaux panoramas qui soient sur les deux collines de Valère et Tourbillon. 3. Le bisse de Lentine, sous le village de Drône.
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Le bisse 
de Lentine 
traverse le 
vignoble dans 
la région  
de Diolly  
à Ormône,  
au-dessus  
de Sion.  
Ce jour-là, un 
tourbillon a 
fait danser 
les feuilles 
mortes. Tout 
au long du 
parcours, les 
premières 
neiges com-
posent une 
toile de fond 
splendide.
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INFOS PRATIQUES

Y ALLER En transports publics  
Un bus relie la gare CFF de Sion à l’arrêt 
de bus Pont-de-la-Morge, centre. 
En voiture Sortir de l’A9 à Conthey ou  
à Sion Ouest et rejoindre Le Pont-de-la-
Morge. Possibilité de laisser sa voiture  
le long de la Morge, ou en bordure du 
vignoble, sur la rive gauche, en amont  
du centre. Au retour, prendre le bus  
à la gare de Sion pour relier le point  
de départ au Pont-de-la-Morge.

LE PARCOURS Cette balade de  
8 kilomètres part de la plaine du Rhône, 
au Pont-de-la-Morge (520 m), entre Sion 
et Conthey, pour rejoindre le village de 
Drône (850 m), via le bisse de Mont- 
d’Orge et le bisse de Lentine. Le temps  
de marche est de 2 h 30. Essentiellement 
en montée, ce parcours n’en demeure 
pas moins accessible aux personnes  
peu sportives. Une paire de bonnes  
chaussures de marche fera l’affaire sur  
un terrain irrégulier. Cartes nationales: 
1286 – 1306. Carte touristique: 1:25 000 
Sion – Derborence – Sanetsch. 

SE RESTAURER Le Restaurant  
La Sitterie, en toute fin de parcours,  
est un établissement de choix, genre 
brasserie gastronomique, avec une 
cuisine inventive à partir de produits 
locaux, finement apprêtés. Réservation 
recommandée. Tél. 027 203 22 12.

SE RENSEIGNER Office du tourisme de 
Sion, tél. 027 327 77 27.
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